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Un Herbier vitrifié

..\ ~ainl-]~I i{'IHH' dAvançon (Hautes-Alpes},
cau l on et gare d€ la" Bàt.ic-Neuve, .u-rondisscmeut
de Gap, il exi~l eun ipèlerinage c('~t~~bre : Notrc,­
Dnnuc du Lau-. On est I!à 8111 .ple in Qucyrns, a
1.743 rur-trcs d'a 1ti tmde. « Curieuses Iormations
{'n Cli;..rui il1C'~ du Ln ~ s{'r ()Il (:2.7 lOIn.). au N.- E. ;
o n <ly-anl. 'IJiUi~S{\lll es as~i~üs de HOtchebrune et
be.llc- f'orrua l ions om Imus die sun art~le S.,
s'é ICY::lnt au-des-us du verdovnnt bassin du
Blét nnnet. .. », ainsi parle le G1iide Bleu.

Près du hameau du Laus, une' douzaine de
maisons üentr'e du pèlcrinugo, existe une petite
rJh~'peHe' 'dit€ du Prélc,i€lux Sang, petit. édifice
ocfoo'olnal voùt é. do style roman. surmonté d'un
ecNlllPani le. Chacune des huit f'aces est percée
de lÎell1x ouvert ures, une fenêlre à iPll€Jin cintre,
sumnonl ée d'un o.-u lus !c,ircJulaire' pour sept
denl re e.lles, lia port€J d'entrée et son oculus
pOUT la huitième.

Or, l'fIS vitr-aux xle ces Ienètres 001. ces oculus
cons: ituent un henhier de vitrail rnerve i lleux.
Ils sont entnnr6s d'une :~uir~Ia.IlJd€ de fleurs
81l11trcl~rf..Ses adrni rnhlernent dessinées et rendues
ayer une prr'iiCision toute SICi'8iIltifliquJ€!.

1,,:1. hurdure du premier vitrail à gauche en
onl ruut est «ons! i ture de feuilles d'Adiantu'nt,
de ti,g'~s fertilf'~ de Bryncées diverses : Fonti­
nnl is. Poliitriclucm, Bruu.m, el.c., et de Junqer­
m an nia 1ant fert iles que ..zemmifèrcs ; un Mar­
chal/lia fleuri el gCl1111111iifère ocoupe le bas de la
fe,lllêl re,

Dans la seconde fentd,re se dressent. des pam­
prfls de' \Tigne HYi(l,e fleurs et raisi'Ils et une
Ol(~nlnt i te; -le L,isopron des haies s'v enroule
Dllt,(H1T' fie,s ChaUinli(\'S d'un TriiirulIL .

j\. la troisi.~nle, ce sont des ralmelRUX, les uns
n(lruris, ]('s aul re~ frnctifères, de Châtaignier, de
C11('\11'0. (le SonhieT. des tiges fertil·es {le GeulIz
1J..l'baJlurn {'If, de Capscl.1a bursa-pasto1"is. A la
fHlivante, des hranlches d'Aub<~\pille en fleurs, des
tige.s fl{ll1riüs et de's f€l11ilIes d'Iris germanica.

La hordure de la cinquU)lmle nl0ntire Viburnum
opulus {'il, Lahll1'/lUln alpinurn. tandis qu~à la
sixiènllC, Bryoflia rlioi:ca et Ta/nus communis
chargés de fleurs èt de fruits écarlates, se sus~

pendent à <les hrunchr-s de Xylosleu ni et dOA.ccr
ccuu.pcstrc, La ~epl ièrne fcnêtre est. cnnsacrr'e aux
Cr"yptoganlH's : Sticta p ul mono.cro, flanqué de
l'l'ondres de Pt cris et de l'otupodiuru, Cliuionia
PU.l'ir/ota et Cl. rauqlïcriua, {rune Ipart; de
lnutn-, Cl. periilatti dru Brés i l, {lnLrenl\l~l{'\s de
:VIou:--;s€s indigèlH'ls 01, (l'Il bas, Pcl tiq cra canina.

Dans .les oculus : ~11 prornier à Ig(1ul~he,

l'anneaux Ile.u r is de Ccr is ic.rs {Ill do Groseilliers;
au second, {!fC'S Lis, ~i(luv(ls, Campanules, Chè vre­
feuilles, Latliurus, Hononc ulus, Anco lies, Stel­
laires, Violettes, Anémones ; au suivant. endre­
lacements de Pervenches et de Renoncules
Ileur-ies : le q;uai r-ièrne montre des Rubus char­
gés de fleurs et de fruits; Ie c inqu ième est
entouré de Geraniums et de Potent.illes : le
sixième s'orne de Passiflores et de Typha; le
dernier, de Veroniques et de Frtujaria fleuris.

Ce, curieux eL superbe €In semh le, perdu dans
celte aride montagne, serait une .~nigrne si une
inser ipt.ion latine, sur une grande plaque de
rnarhre .hlanr. n'en aplporl ait l'exlP] icat.ion «t si
l'ooulus qui surmonte la Iporte ne constitunit,
pour ainsi dire, des armes par-lantos. Eutouros
d'une guirlan1clie de Coquol icof s, de Bleuets. de
sanmcnts et d'épis, une plume et un por-te-ruine
(fi'arg€I1\t, à (~ôté de trois c'hanl/pignons hruns, un
Tr icho lome et deux Genslres, sigrnûcu; déjà que­
les dessinateurs étaient 'des 'mycologues. L'ins­
cription est plus expJi,cite : {( Dieux frères Tou­
eaingüaux, hotanistes irci herboriœ st.udio si.ï pour
J'expia! ion de leurs péchés et en remerciement
dinnomln-ahles b ienfa.it.s, ont fait avec joie les
frais [d€' cette ch.apelle] et orné de .leu rs propres
mains ces verr-ières, exécutées à Paris chez
Eutg". Oudinot ».

Ges Ideux frères sont célèbres, re sont les
rrULASl'E, Louis-René (Azay-l€-Rid€'au, 1815 _
HyÔres, dr-eelnllbre 1885) et Charles {Liangeais,
1816 - IIyères, août 1885). dont l'oJuvre s'étend
à d€s grou/p€s très vari,és, Légurnineuse,s, Podos­
'h\nl lacées , l\llonilniacées, Gllulnacées, Lichens
Charnlpignnns, etc. Le1ur rnagnifique Selccta Fun~
goruln Carpologiae1t leurs FUl1rj'i hypogœi sont
connus ·de tous les mycologues.

L.es T\ullasne étaient de grands dévots du sanc­
tluaire de Laus et de fidèles pèlerins qui ne
Il1ianquaient Iguère de s'y Tendre c.ha!(}lue année.
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Comment, dans le 1l110TIIde savant, ignore-t-on
cette rnerveilleuse flgur'ation, cet herbier vitrifié
créé de Ieur Ynain ? Et se peut-il que Jes his­
toriens de l'art, les spécialtstes du vitrail,
n'aient pas encore étudié, admiré et reproduit
cet ensemble incompurahle? Je voudrais que,
désormais, aucun botaniste explorant le Gapen­
çais, ne puisse passer outre sans venir admirer
cette végétation suspendue entre ciel et terre,
et enohûsséc dans le cr-istal multicolore. Mieux !
et pourquoi pas ? Oe sanctuaire mjér-itera.it de
devenir le centre de pèler-inage où les botanistes
eux-mêmes - espèce qui tend à disparaître par
I'asscrvissernent du monde moderne à Ia
machine et à ûa flnance - où les 'botanistes sel
regrouperaien t IPOur vo ircé1éhrer dignement,
glorifiée et illustrée dans son hmnil.ité silen­
cieuse, cette .part.ie de la création dont ils ont
fait lieur domaine intellectuel.

P. :F.

Vicia pl.lformls L.
Nouveau .pour le Bassin Moyen du Rhône

J'ai découvert Ie Vicia pisiformis L. en '1-9·46,
à Privas (Côte diu Baron), au bord de l'ancienne
route départementale du Coiron, à 600 mètres
d'alti Lude, à 5 kilomètres de la ville, sur terrain
volcanique exposé au nord, et en voie d'exten­
'sion dans les taillis de chênes et les broussaibles,
Est-ce un apport nécent ? La route a été ou­
verte en 1840 et abandonnée par la grande
circulat.ion en 1890. La montagne, 'à 'cet endroit,
ne porte aucune trace d'habitations ni de cul­
tures anciennes (1).

Ant. LAFFûNT (Privas).

(1) Cette espèce, \qui se rencontre du nord­
est de la France à l'Ukraine, et aux Bal­
kans, ne !possède que quelques stations
isolées dans Ia vallée du Rhône, en Italie
sep teutr tonale et en St.yr-ie. Elle' a été
jadis cultivée cormne nnédicinale et s'est
maintenue' aux environs d'anciennes sta­
tions romainee {P. F.).

Vicia melanops S. et Sm.

Vicia melanops peut se traduire par « Vesce
noirâtre », à cause de la couleur des arles de
la fleur. C'est une lPlIHnte fort rare, que Rouy
ne signale que dans quatre Joealités du Var,
dont deux fort peu connues et les deux autres
plus notoires, les Maures et le Levandou. Les
échantillons qui m'ont été remis (mai 1942) ont
été oueilûis par M. F ATTET aux environs de
T()Iu~t de, l'Escarène, dans les Alpes-Maritilmes.
C'est donc une st.ation nUl1veltle découve'rte dans
ilotre délP,artemenlt.

Pour entourer ce,tte trouvaille de, ,plus de
gal'anties, j'lai envoyé un ~péci'melll à Genève, là
M. F. .(.A~AVILLIER, ,qui est certainem~€'nt le bota­
niste lqui, actuellem€lfit, !connaît le 'mieux la flore
de1s Alpes-M'aritim'8ls, IplUJisqu'il a été l'élève, le

_ ooUahoraJteur et je 'Pourrais presque- dire le
continU'~teJUr d'E. BURNAT. M. F.CAVILLIER m'a

fort ainnahlement répondu en I11!e donnant les in­
téressants renseignements suivants : « E. BUR­
NAT a mentionné ce,tteplante dans le VOIUlll€' II
de la Flore des Alpes-Maritimes, !p. 178, en
disant 'QlUIe MOGGRIDGE fpère l'avait récoltée en
amont de Sospel, le 20 avril 1868, et qu'elle se
trouvait dans- l'herbier Thuret, donnée v(ar MOG­
GRIDGE. En 1872, l\fOGGRIDGE HIs et E. BCR~AT

ont. exploré. cette Jocalité, 1I11ais n'ont pas
retrouvé la iplante, ce qui fait que E. BURNAT
n'a pas cru devoir l'admettre dans sa Flore.
Dans le volume \T, p. 58-59 de la Flore, je l'ai
admise parce qu'eble a été trouvée au-dessus de
Menton IplarG. BIRCl{l'IELL, puis par le COID11I11an­
dant A. SAIl'IT-YVES, rna.is sur territoire itail len,
et par HUET, dans le dépar-tement du Var.

« La découverte de ce Vicia à Touët de l'Es­
carène par votre ami est intéressante, en ce
sens qu'elle conflrme celle faite en 1868 par le
père M'ÜGGRIDGE et. me donne raison de l'avoir
admise au nombre des espèces spontanées de
la flore des Alpes-Mari tiI11l€S françaises »,

C,. BO~HoMME (Nic€).

Arabis Hallerl L. et Armerla elongala I\.och
dans le Nord

Vouée à l'industrie et à .l'agr-ioulture, la ré­
gion du Nord tente peu les botanistes. Elle leur
réserve pourtant çà et là dels surpr-ises, voire
la découverte d'espèces nouvelles pour la
France. C'est le casde l'Arabis Halleri ; ce
serait le Icas de ll'Armeria eionqata, n'était sa
connaissance dans l'Est {Bitche, Haguenau), due
à E. WALTER. Du reste, GOFFART, dans sa Flore,
signale cet Armeria dans des terrains calami­
naires de Belgique.

Nous avons là, en effet, deux plantes du zinc,
et justement, elles sont ddsséminées sur près de
1.00 ,hectaresautOQ1ir de l'usine de zinc et de
plomb de-s Asturies, commune d'Auby, au nord
de Douai; par places, elles y abondent et s'y
trouvent Ipresque eœclusivemcnt. Je ' n'y ai pas
rencontré les autres \plantes données comme
caractér-ist.iques des sols à métaux lourds (Alsine
»erna, Thlaspi alpestre, V'iola lutea); par
contre, je- note, IqUIe Silene in/lata les accom­
pagne volontiers.

L'Arabis, qui se placer'ait dans les flores près
de l'A. arenosa, s'en distingue surtout par sa
végétation gazonnante, (nombreux stolons et
rosettes) ; les fleurs sont Irlanches et plus pe­
tites et s'observent d'avr-il à fin octobre. La
silique est de forme bien moins allongée: les
valves, \bosse,lées Ipar la saillie, dies grains, sont
SUlP1PortéelS par une sorte de carpophore aussi
haut que large et surmontées d'un bec trois fois
plus haut que 'largel (chez arenosa, valves sub­
sessiles et bec aussi larlg18' Ique haut). Quant à
l'Al'meria, ses feuillels ont environ quinze cen­
tilmètres de 10[llg, ses ,h,a~pes, trente' à qUlarante
et les ,oapitule's, vi[llgt-c-ïn.q m.illimètre's de dia­
mètre; j,uin-octobre.

D'atp,rès un rens€ignemeiIlt ve~ba,l, l'Arabis a
été i.ntroduit vOllontai'rement il y a. que1lques
vingt-oin/q a.ns, 100rrnme mellifère" et l'Armeria
exilsterait depuis 1890 au moins. BielIl natUlI'a­
li sées, OO\S dlelUX lpla[l~es se' :propage!Ilt progres-­
siv€lmlelnt.
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En Allemagne, elles sont Ibien connues dans
les dist.riof s industr-iels ; j'ai noté moi-même la
présence de rArrncria (ici, de moins grandes
dinnr-nsions) dans Ia ré\gion de Leipzig. le 28 mai
1:940. lors d'urie exoursion involontaire à titre
de Krieqsqefanqenc»,

A. BERTON (Douai).

La Yégélalion du sommet
du Plaleau de Lannemezan

L€ mlatcau de Lannemezan, formé par l'ap­
port des glaciers el des torr-ents, s'étend sur
une vaste étenrme devant les Pyrénées cen­
trales et. .a son cenfre dans la région formée par
le t riang.l,eGa[pyern-Lanneme,zan-Labarthe. De
c,e poim«, ,]18 plateau va en descendant dans
toutes les dircr.t ions : brusquement à l'est et
à l'ouest, très ]enl,e:mlent vers lei nord, f'aihle­
ment dans le sud, où il rejoint l'a dépression
de Labarthe.

Lü Clentr€ ost Cl('le urp é IPal' ume vas Le Iande,
plate, sans ar-hrcs, d'aspect triste, 1presque
Jnhabn.ée, dont I'nlt.itudo varie de 600 à 680 rn.
Battue lpar les \TIltS. olle est très froide l'hi­
ver, avec des journées très chaudes l'été, et
presque enns! a\nl~lll'cnt nuageuse et embrumée,
car e Ile contkn,«: Lous les nuages amenés du
go l.1'e de Gascolglne.

Lie sol, 1111aréc<lgeux, 3lPlpartie!I1t au terrain
pléistocène. Sa flore est assez semblable à celle
du départemenl. des Landes (qui appartient au
pliocène et au pletstocèce) : elle se compose
sur-iout d'atlantiques et d'hYlgrovhilles, avec
quelques esp(~cesde montagne et quelques
espèces ho réa les.

Espèces atlant iques de! landos : Viola lanci­
folia, Ille» nan.u.s. Genista anqlica; Scilla »erna,
Phalanqiu.ni planifot.iurn, Avena suicata.

Espèces at.lant.iques des dandes humides : Lo­
belia urcns, Erica tct.ralix.

Espèces atlantiques des 'pelouses humides :
Caru.m ncrt.iciliat u Hl. lVahlenbergia hederacea,
Carex lœciqata.

Espèces al.lan! ique dei marécages : Helodes
polustris, Scutcllaria minor, Nartlieciura ossi­
[raqurn:

Espèces hygroph iles : Stellaria uliginosa,
Junclis supinus, Carex stellu.lata.

Espèües Ip;l/us partieuiltière's aurx sables hu­
rnides : Gnaph alÙon. luteoa,lbu1n, Scirpus seta­
ceus.

Ei8lpè,ces hYIgroph îles boréales : Viola palus­
tTis, Drosera Totllnrlilolia, Pedicu.laris silvatica,
Eriophorunt polystachion, Carex pulicaris.

Espèces de nllÜintagne : Thesium intermedium,
Scirpus cœspitosus, Nardus stricta.

Autour dee€llJe lande s,térU:e, où p'âturenl
se.UJllelmlent qu,clIques rt110Iu tons, se rencontrent
dies zones leu/LUvées et dels hoi!S·.

E,slpèües des hois ;hull1idte1s : Hypericum hu'mi­
{usuJn, AndrosœJilUJn officinale, Galium vernum,
Gnaphaliun1> uUginosu'm, Carex pallescens,
B.lechnu1n spicant.

Toutes ces espèües cc, C ou AC sur la lande du
plateau Ide Lannemezan, sont aussi cc, C ou AC
dans .le département. des Landes (d'après le
Cetol, BLANCHET), à J'exceptton des espèces de
montagne et de Viola palustris.

Il est à remarquer .qru/\aueune des espèces
citées n'est xérophile ni lpTop.re au calca.irc.

M. GALINAT (Pér-igueux).

Le Sollisier Bolanique

Cactus antiques. -- « Dans les environs de
la ville d'Oponte croît l'Opuntia (Cactus Opun­
tia L.), manger' agréable même pour J'homme »
(LITTRÉ, trad. dei PLINE, Hist, nai; L,XXI, XVII,
64 (104). Pèine dit cependant « ,her/ba », ce 'qui
aurait dû éveil.ler l'attention de Littré.

Thuyas pyrénéens. - « Un incendie s'est
déclaré dans des /bois de lPiÏns et de Thuyas, sur
le tert-i Loire de la comamme d'Areangues.; »
Le Matin, 26-1-,19:31,. - Dans les Basses-Pvré­
nées, on 31Plpelle « touyas » Iles landes peuplées
d'Ajoncs, de Fougères, etc. Mais des bois de
Thuyas !...

Rouille blanche. - « ... Il s'agit en réaJitl~

d'une déformation causée Ipar un « microhe­
rno isissun'o », un des « hlalI1JCS » dont j'ai parlé:
YUroniuces du Pois ». F. L'EQuEl\'~E. Plantes
asu.oaqes, Par-is, Jull iard {IS8Iquana), 1944~ p. 313.

Pins inédits. - « Je' pense auPin Sapho, qui
lanice de Iongs bras fleoci\b1e,s... Dans le même
genre, le Normaqnano déploie ... ·». Marcel Du­
THEIL, La Passion de Puis joli (Petite: Illustration,
17 avrll 1~~37, (p. 30). ---- Lisez : (Abies ) Pinsapo
et Nordmonniona.

Potamogeton cymalodes Asch. et Graebn.
à l'étang de Pairstourtoam

1P1rès de Vitré (Il,e-et-Vi.laine)

Parmi Iles Potamogeton observés à l'étang dp'
Pauutourteau (I.-et-V.), am cours d'une herbo­
risation, Ile 16 août 19,4,6, ûguremt quelques indi­
vidus intenmédâaires entre doux espèees pré­
sentes dans les eaux de l'étang : Potamoqeton
crispus L,. et Potamogeton perfoliatus L.

L'étude des caractères de,081s plantes nous a
am,elné à IPe:ns1e1r qu'il! s'ta.gissait de l'hybride
X Potamogeton cym,atodes Asch. et Graetbn.

P,rinlc.iipaux c,ar:alctèn81s :
Feui,lle1s ondUlllées, c,rispées corn~Inel chez

P. crispus LI., Ü'v1al I8ls- aUo I1Jgée s, Imloins e1mbras­
sanbe,s qUle chelz P. per{oliatus L., possédant
,comlrnJei IClettel dernière des oorvurüs secondaires
,nülmbr,elUsels et ralp\PIfOlchée1s, ayant en outre une
JargeUJI' d'elilviron 20 Imlm.. (4-10 mime chez
P. crispus L.

Elpi n:OI1J p'auüiflofle' cOlmme! '0elui du P. crispus
L., pos,s'éldan1t des fleurs 'fréquerrnlment avortées.

BelCI dei üarpelle a,ilgu, lm,ais I1Je'ttl€lnllent rnofns
lOlllg 'que üeluli du c1aI'IPeIMle' de P. crispus L.

!Oettl8l planlbe' a été fIe'e'ule,iillllie Bur la bordure
s'Uid-OUIB'St de l'étang, où e'me' vivait entre les
varen,ts.

Alblbé 'R. OORILLION {~Iayen[le).
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Lumiir. iltctrlCiue el yégélallon
Il y a beaucoup plus longtemps qu'a déjà

été observée la persistance des feuilles ca­
duques des arbres sous l'influence de la lumière
électrique ininterrompue pendant la nuit. Le
fait a été signalé à la Société Dauphinoise
d'Etudes biologiques, à Grenoble, il y a plus
de vingt ans, c'est-à-dire hien avant la date
indiquée par Le Monde des Plantes (n 0 242,
p. 5) ; il s'agissait de Platanes éclairés par des
lampes à arc. Sans doute trouverait-on, de ce
phénomène qui a dû frapper l'attention depuis
l'emploi de l'éclairage continu, des observa­
tions plus anciennes.

Dr J. OFFNER (Grenoble).

Vitesse de séchage de. feuille.

Ceri aines plantes exposées à la pluie pen­
dant plusieurs heures, puis rentrées en lieu
sec, voient leurs feuilles se sécher très rapi­
dement, d'autres très lentement : l'Abroma
[astuosa, de la famille des Sterculiacées, est
sèche duns ces 'Conditions en quelques minutes
seulernent. Ses larges feuilles sont munies de
poils qui aspirent l'eau par 'capillarité et lui
assurent un prompt séchage. Par contre, l'As­
paragus plumosus et l'Asparagus tenuissimus,
dans les mèmos conditions, ne sont pas sèches
après plusieurs heures. L'eau reste longtemps
empr-isonnée en grosses gouttes au milieu de
leur feuillage aciculaire.

On peut y voir un phénomène d'adaptation
au climat : la première espèce croît en Nou­
velle-Guinée et dans. le Nord de l'Australie,
régions pluvieuses; la deuxième, au Cap, ré­
gion sèche.

Cette aptitude à retenir l'eau varie aussi
avec l'âge des feuilles : dans beaucoup d'Eu­
calijptus, les feuilles jeunes, revêtues d'un en­
duit ci reux, ne se mouillent pas à la pluie, les
feuilles cuticulisées se mouillent.

M. G.

Une deuxième station du
Clechoma hederaceum L. S.-E. - G. hirsulum Herm.

La roe/parution tant attJelI1duedu il/onde des
Pla ntes nous a perm.is d' identifl el' un Glec Ilom a
d'éd liure insolite récohté en avril 1945 dans lia
Sarbhe : etll effiet, dans Jlel umméro de janvier­
f'évr ior, P. FOURNIE,R signale la trouvaille faite
dans l'Ariège par notre confrère H. DUPLA du
Glecho1l1a liederaceum L. S.-E. hirsutum Herrn.,
or, la dcscr-ipt.ion sommaire de cette sous-espèce
donnée pair P. FOURNIE,R correspond en tous
points aux caractères présentés 'par la plante de
la Sarthe, que mous nùhésitons pas à lui J'lap­
porter.

Ajoutons cependant que, sur le vif, G. hirsü­
tum. Herun. se distiœgnie très. aisément de
G. hcderaceurn: L. typique' 'par l'aspect grisâtre
des t. igos, et cella même à distancie, tant la vil­
Iosit é elst abondante et hérissée; en outre, la
plante, par ses grandes fleurs \bleues, a quelque
ressemblance avec .la variété magna Mérat de
l'espèce type,

'Toi,ei la station Ipré1cIse de cette plante
abondant SUIl' une, dizaine de mètres au pied
d'une ihaie bordant ,118' chemin de la Davière,
entre la f'enme du rnème nom et Ile carrefour
de la route d'Arthesé-Malicorne (Sarthe).

La qirésènce dans la. 'SarLhe de G. hirsutum
Henm, .serruble être, jusqu'à présent, l'extrême
point d'extension. à J'ouest de cel te plante con­
t.inen tale, dont la répar-ti ti on en Er-ance présente
un curieux cas die disjonction : les doux sta­
tions étant distantes d'environ 90.0 k ilomètres,
fait. 'qui ne unanquera ipHS d'intriguer les phy­
togéographes. Nous al.l.irons l'at.tont.ion de nos
cotlègues sur cette lplante, que l'on doit retrou­
ver vraisemnleblement en d'autr-es points de
not.re territo ire.

J. \VEILL (Paris).

Projel d'excursion

« Je 'me propose de f'aire, en août, une pro­
menade de huit, jours environ, en auto, dans la
région : gorges dru Tarn-Monts du Cantal. Se
trouverait-il, dans la région, un botaniste avec
qu! faiiI'€' une ÜlU deux excursions. qui seraient,
de ce fait, beaucoup ,plius p rofltables ? ».

J.-l'1. nOUET,.
48, rue St-Charles, Versailles.

Les Oualre Flores de la Prance

Le deuxième tirage '(1946) est en vente, à la
Lbbrair-ie Leehevalier', 12, rue de: Tournon,
Paris (û"), au prix Ide 900 f'rancs (rnoins 10 0/0).

Dec••enl

MINISTÈRE DE. L'E:DUCATIO~ NATIONALE, CAISSE
DES RECHERCHES SCIENTIFIQUES, à M. P. FOUR­
NIE,R.

:Paris, le 21 mars 1936.
Monsieur,

Vous avee expr-Imé le désir de r-ecovo ir l'ap­
pui ûnaneler de la Caisse des Hecherches scien­
tifÎlques, en vue. de vous aider à publier une
flore il1lustrée de poche de Ia France.

Nous n'lavons pas manqué de saisir de cette
requête. lia Commission techn ique qui, sans
méconnaître l'intérêt que peuvent présenter Iles
.publieat.ions de ce genre" n'a cependant pas
pensé qu'il lui fût :pe['m]i,s d'afïccter à votre
travail une (pa.rt des ressources, d'ailleurs res­
treintes, dont el.le dispose.

Le Conselt d'Adrrn.inistration ayant partagé le
serrtianent de la Commission compétente, je ne
TD€' suispas trouvé en mesure de répondre à vos
intentions et. je ne saurais, dès lors, que vous
en exprimer nos regrets,

Le Directeur de I'Enseignement
Supérieur, Secrétairc du Conseil
d'Adm.inistration de la Caisse des
Recherches soienl.iflques. .

Signé : Illisible.

Et c'est ainsi 'que j'ai publié Les Quatre
Flores à mes r-isques et périls, avec l'aide des
souscripteurs. Tous les holan isles qui s'en sont
servis goûteront la saveur de ce document
adrnindstra tif.

P. F.
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FRANGHE-IGOl\ITE

PAILLOT et "VE:'\DRELY, Flora Sequaniœ exsiccata,
Besançon, 1872-1876, ilI1-8. - BN. 8 8 3810.

VENDRELY, Tableau,I; synoptiques de la Flore de
France, pour- scroir d'introduction à une Flore
de Pranche-Cornté, Vesoul, 1896, in-B. ­
BN. 8 S 9'Ü90.

Oh. BEAUQUIER, Faune et Flore populaires de
Franclie-Comtë, torne II, Flore, Pa.ris, 1910,
in-18. - BN. 8 Z 1629 (3,3).

Dr Ani. l\fAG:'\I:'\, Notes de botanique, Besançon,
1900-1914, G frsc. ilIL-8, ex Mém. Soc. Hiet,
Nat. du Doubs. - BN. 8 S 14.712.

Re/né MAIRE, Quelques plantes rares ou nou­
velles pour la [?ranche-Comté, Bull. Soc. Sc.
Nat. de Haute-Saône, r, 1896.

Herborisations ct plantes rares de Franche­
Comté, 1909, BuU. Soc. Rist. Nat. du Doubs,
'nov. 1910, Il 0 21, 'P. ,3,8.

Cryptogames

Abbé BOULAY, Flore cryptogamique de l'Est
(Lorr-aine, Alsace, Franohe-Comté) , Muscinées
(Mousses,S;phaigllie's, Hépatiques) , Paris­
Sa.int-Dié, 1872, in-8, 880 p.

'G. FLAGEY, Flore des Lichens de Franche­
Comté Besançon, in-8,. 2 pl. ; ,1 re partie, 1883,
in-B. 2 pl., 200 p.; z- partie, 1885-1886;
1er rascioule, p. 200-378; 2e fascicule.

D,EPARTE.lYIENT' D'U DOUBS,

Justin 'GIROD-CHANTRANS, Essai sur la géogra­
vhie physique, le climat et l' histoire naturelle
du département du Doubs, Paris 1810. ­
Catoloçue des plantes du Doubs dans le
tome II, 432 p., in-8. ~ BN. 8 Lk 4 337.

Oh. GRENIER, Thèse de géographie botanique du
département du Doubs, StraSlbQlUTlg, 1844. ­
Catalogue des plantes phanérogames du Doubs,
Besançon, J843 {dans Jlém,. Soc. Bmul. du
Doubs, 1843, pp. 56-124) et tiré à part.

Charles GO~1'EJEAN, Enurnération des plantes
»asculaires des environs de Montbéliard,
Be sanç on , 1-854, in-S, 247 !p. avec une "carte
géograph ique €It phytostatique : {Mém. Soc.
ElnuL. du Doubs, 1853 et 1854). - BN. IS 7173.

Chanl,esGoNTEJEAN, Bnwmération des plantes
vasculaires de Montbéliard. Additions et rec­
tiflcal.ions, Besançon, 1856, i(n-8,32 p. Même
revue,

Charles CONTEJEAN, Notes sur quelques plantes
nouvelles rares ou critiques de la flore de
Montbéliard, 2° supplément, 1,4 p.

Ohanles CONTEJEAN, Enumération de la flore de
Montbéliard, 3° sUPIP.Iéme'I1It, 1876.

Char-les GONTEJEAN, Revue de la flore de Mont­
béliard, 189Ç2.

Charles (À~ONTEJEAN, Les herbiers et la flore de
Montbéliard, 18'95, 30 cp.

Chanl€sCONTEJEAN, Un dernier mot sur la flore
de Montbéliard, 1902, 12 p.

Joseph-Adrien NICKLES, Promenades et excur­
sions botaniques faites en 1891 dans les en­
virons de Besançon, le Doubs et les Vosges,
:pa,r Ménél ik, Besançon, 1892, in-8. - BN. 8
S 7560.

Dr A. MAGXIN, Notes sur la 'botanicuc il Besan­
çon de 169-1 à 1920, Besançon, 192,3-19'24
(l.llérn. Soc. nui. IVat. du Doubs). - J3N. 8 S
17.061.

A. IMCHENETZKY, Les associations végétales de
la partie supérieure de la vallée de la Loue,
Th. Doctorat ès-Sc., Besançon, 1926.

A. IMCHENEn'ZKY, Communication provisoire sur
les deux groupements végétaux caractéris­
tiques de la uaüee de la Réocrot te , Bull. Soc.
Bot. de France, LXXXIV, -p. 659-,669i, 1H37.

Nombreuses études SUif lia flore dru Doubs dans
IBIS revues sui vantes :

Mémoires de la Société d'ElI~ulation du Doubs.
- EN. 8 S 302. •

Bulletin de la Société d' Histoire Natu l'elle du
Doubs. - BN. 8 S 11.114.

Bulletin de la Société d'E1Î~u.lation de l1font­
béliard.

Compte-rendus de la session de la Société Bota­
nique de France en 1869, à Pontarlier.

Cruptoqames

QUELET, Catalogue des Mousses, Sphaignes et
Hépatiques des environs de Montbéliard, 42 p.

DE:PARTE,MENT DU JURA
ETGHAINE JURASSIQUE

Frédéric-Bernard die. SAINT-JULIEN Tableau ou
catalogue de la [lore du Jura et' de l'ancienne
Franche-Comté, des Vosges et de l'ancienne
Alsace, 1,812, Marmsori.t à Ia Société d'Emu­
lation die Montbéliard.

C. M. Plhil1.i!berl BABEY, Flore jurassienne, 4 vol.
ln-B, Paris, 1,845. - BN. 22.708-22.7111.

Oh. H. GODET, Enumération de.s végétau.x' vascu­
laires du Jura suisse et français, 1851, 234 p.

Ch. H.GODET, Flore du Jura ou description des
végétaux vasculaires qui croissent spontané­
ment dans le Jura suisse et français, plus
spécialement dans le Jura neufchatelois. Sup­
;plém'ent là Ja flore du Jura. 3 vol. in-8, Neuf­
chatel, 1853-1869. - BN. 8 S 5.165.

Oh. 'GRENIER, Flore de la chaîne jurassique,
12 vol. iln8, 1001 !p'., Par-is, 1864-11,869 (dans
Mém. SÇJc. Em. du Doubs, 3e sériel. T. X.). ­
BN. 8 S 3102.

E.MrcHALET, Histoire naturelle du Jura et des
départements voisins, tome II. Botanique,
énumération Ides (plantes vascuâaires du dépar­
toment du Jura, Paris, 1864, 400 p., in-S.

Piruull PARMENTIER, Flore nouvelle de la chaîne
jurassique et de la Haute-Saône, à l'usage du
botaniste herborisant, Autun, 1,895, in-B,
,306 (p. - BN. 8 S 87,63.
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Jnulcs 'THCR:\L\:"N, Enumération des plantes vas­
culaires dl/; district de Porrentruy (Suisse).
Archives de la Société Jur-assienne d'Emu­
lalion, 18-18.

Jullels THCRl\IA~N, Essai de Phytostatique appli­
quéc à la chaîne du Jura et d'es contrées voi­
si lU' s on Etude de la dispersion des plantes
vasculaires envisagée principalement quant à
l''influence des roches sous-jacentes, ,1849.

FRICHE Joseph (père et P. J. ,MoNTAuDoN, Synop­
sis de la flore du Jura septentrional et du.
Sundgau, Mulhouse, 1856, 409' p., in-Lê.

A. LCQUET et 8. AUBERT, Etudes phytogéogra­
pliiqu.es sur' la chaîne jurassique. Recherches
sur les associations véqétales du Mont Tendre,
Grenohle, 1930, 5.0 'P.

Session de la Société, Botanique de France dans
le Jura, en 19119.

.LL\~blbé BOCLAY, De la distribution géographique
des Moueses dans les Vosges et le Jura, BUIIl.
Soc. BoL de Franoo" ,XVIII, (p. 17,8-213, 1871.

Dr L. QCELET, Les Cluutipiqnons du Jura et des
Y'osgcs, 1872-1875, 3 Iparties, in-B, 552 p.

Articles divers

E. iVIICl-L\LET, Notice sur quelques plantes ré­
cern.ment observées dans le département du
Jura ct ,le pays de Gex, Besançon, lt854, in-B,
16 p.

E. l\!hCHALET, Sur la végétation du Jura {Bull.
Soc. Bot. de France, 1860, t, VII, 'P. 703).

Dr .A. }IAG:\"IN, lVote sur la flore des environs
d'Arbois, 1887, Lyon, in-B. - BN. 880, 4039.

Dr X. (iILLOT, Herborisation dans le Jura cen­
tral : Val r"rravers,Cr'81ux du Van, Tourbières
du Pont et de la Brévine (Soc. Bot, de Lyon,
1891) .

Dr A. l\L-\G::\IN, Contribution à la connaissance
de la tiare des lacs du. Jura suisse (Bull. SOlC.

Bot. de Fralllc1el
, 1894, iP. 'LVIII).

Dr X GILLorr, Herborisation dans le Jura 1wéri­
dional (Arch. flore jurassienne de A. Magnin,
1902, p. 72-77).

Dr A. l\lAGNIN, Les tourbières ju-rassiennes (Re­
vue de 'la Frunche-Cornté, 5, 8 et 9 (1906),
20 p. in-4, Besançon, 1907.

DEPARTElVI;ENT DE J..JA HAUTE-SAONE

Voir aussi à Franche....Comté, Jura
et Massif des Vosges

F. RENAULD et D. LALOY, Aperçu ptiutostatiqiu:
sur le départen~ent de la Haute-Saône, corn­
prenant des considérations générales et un
catalogue des plantes signalées jusqu'à ce jour
dans le département, Bull, Soc. d'Agric., Sc.
et Arts du département de la Haute-Saône (3)
fi 0 TV, p. 309-7006, 1872. Tirage, à lpari : Savy,
24, rue Hau tefeui.lle, 1873. 39,8 Ip'.

F. RE~;\t'LD, Catalogue raisonné des plantes vas­
culaires et des mousses qui croissent sponta­
nénient dans la Haute-Saône et parties limi­
trophes du Doubs, Avec un supplément de

37 p. par lVIIM. F. Rcnauld, C. F,tageIY, Vendrely
let J. Pail,lot (ex Mém .Soc. Emul. du Doubs,
1881-1883), Besançon, 1883, in-8, 43-5 p.

P. PAR:MENTIER, Flore nouvelle de la chaîne ju­
rassique et de la Haute-Saone, à l'usage du
botaniste herborisant. Ex Bull. Soc. Hist, Nat.
d'Autun, tome' VII, 189)5, in-B, 307 p.

Itené MAIRE, Contribution à l'étude de la flore
de la Haute-Saône; fasc. 1 ncn. SoiC. Sc. Na,t.
de Haute-Saône r, 18916; f'asc. II-VII Bull.
Soc. rgna)11loise d'Emul, 1 II, III IV VI IX
1898-1906. " , , ,

II. HUMNICKI, Catalogue des plantes vasculaires
des encirons des Luxeuil, Or-léans, Her.luison
1'876, 75 IP. - -SUlplplém'ent, 1877, IP. 77 à 92:
Puget, à Orléans. - Supplément 1883 p. 9,3
là 105, Puget, à Orléans. - BN. 88 285.

R-einé MAIRE, Flore grayloise ou catalogue des
plantes de l'arrondissement de Gray, Gray,
Boufïamlt, 189,4, iri-S, 9,3 Ip.

Bulletin de la Société grayloise d'Emulation. ­
BN. 8 Z 4710 (18).

Bulletin de la Société d'études des Sciences na­
turelles de Haute-Saône, 1-896-1898. - BN. 8
8 9.15,4.

Bulletin de la Société d'Agl"iculture, Sciences et
A.rts du département de la Haute-Saône. ­
BN. S 17.75,3.

Mémoires de la Société d'Enlulation du Doubs.
BN. 8 18 -3.02.

Articles divers

R. l\:IAIRE, Remarques sur la flore grayloise :
Fe;uiJle des jeunes naturulistes, XXIV, 189,4.

R. MAIRE, Florule adventice de Gray : Feuille
des jeunes naturaldstes, XXV, 189,5,.

Ch. 'GARDOT, Plantes et stations botaniques
nouvelles des Vosges saônoises, 1,9'08; Bull.
Soc. helfortaine d'Emulation, 27 !p.

Ch. CARDOT, Contribution à, la [lore de la Haute­
Saône et d'il Territoire de Belfort, 1919-1925.

Q-. BONATI, Plantes adventices des gares et »oies
ferrées de la Haute-Saône, Bull. Soc. A/gr. Let­
tres, Sc. et Aots de Haute-Saône, lH2,1, p. 85­
89, et Bull. Phanmac. de ,l'Est, p. 188-192,
1921.

Mxr.cun-, Contribution à l'étude phytosociolo­
gique des Vosges méridionales saônoises, Les
associations végétales de i« vallée de la Lan­
terne, 1929~ Arch, bot. T. II, 6,192,9, 21-1 p.,
6 pl.

Cryptogames

Oh. IGARDorr, Le genre Aspleniurn. et ses diverses
[ormes observées dans les Vosges méridio­
nales. Bull. SOIC. belfor'La.ine EIIYlUl., L 35, 1919,
14 pages.

Ch. CARDOT, Les genres Aspidiu.m et Polysti­
chum avec leurs diverses [ormes observées
dans les Vosges méridionales, iûiid 39, 192;5,
\p. 51-,6,2.

II. RECROIX, Contribution à La flore mycologiquc
de la [laute-Saône, Bull. Soc, ét, Sc. nat. de
Haute-Saône, 1898.

(A suivre).
IG. DILLEMANN {Paris).



LE MONDE DES PLANTES 23

BIBLIOGRAPHIE

F. L,ENOBLE et 'Ch. BROYER, Sur la distribution
du Bux1J;s sen~pervirens L. en France (Extr, Bull.
Soc. Bot. Fr., t2 oct, 194;5, (p. 118-13,1, avec une
carte). - La plupart des stations aotuellcs date­
raient de la pér-iode pliocène. Lie Buis persiste
à peu près dans cet-Laines régions où sol et cli­
mat lui Iperml8lLte,nt encore 'Cire, vivre" mais il ne
se propage: Iplus en dehors de ces stations.

René DHIEN, Les FOMgères de la Nièvre (Extr.
Bull. Soc. uui. Nat. Toulouse, 1'9/45, Ip. 95-99),
avec 2 photos.

Aug. CHEVALIER, Les Myosotis du groupe syl­
vatica et aroensis (Bull. Muséum; 1_~4'1, n° 3,
p. 187-194). - Dessins détaillés des M. sylva­
tica, arvensis, urnbrata, seqetalis et d'un nouvel
hybr-ide X 111. degenerGhev. {M. aruensis X syl­
»atica, trouvé à Chaponval (près dei Pontoise),
dans un jardin : « Cette [)Illanoo est connue des
horticulteurs; quand ils l'observent, ils disent
que le Myosotis a dégénéré et qu'il faut renou­
ve lier 1a semence ».

Pi-erre DANSEREAU, D. Sc., Notes sur les Cistes.
1. La Collection du Bailey Hortorium, - Etudes
sur les Hybrides de Cistes : IV. Corrélation des
caractères du C. saloiifolius L. - VI. Introqres­
sion de la section Ladaniu.m. - {i(;'ontribu;tions
de l'Institut Botanique de l'Université de 'Mont­
réal nOS 37 et 3,8, Moœtréad, 1941. - Les varié-
tés jusqu'ici décr-ites du Cistus salviifolius ne
paraissent pas valides à l'autour, car J'examen
d'un gr-and nombre d'indivldus révèle le manque
decohésinn des caractères 'qui leur sont attri­
bués ; i,l n'ex-iste rnême pais de liaisons très net­
tes Ides caractères, 'même considérés deux par
deux,

Dans l'HI8'rbieT Bailey, M.' P. DANSEREAU a
découvert des J'ormes nouvelles de Cistes dont
plusieurs hylbrides : X Cistus argenteus P.' Dans.
'(Co laurijotius X »iüosus, très connu des hor­
ticulteurs anglais: X C. crispatus 'p~ Dans.
(C. creticus X crispus), 'Créé jadis expérimen­
talemen t il ar Bornet.

L'Introgression, déflnie par ANDERSON (1926)
est le passage de, un Ü'J} de plusieura caraotères
d'une €18IPèce dans une, autre, là la suite d'hybri­
dations. Elle f'avor'ise (la düfférenoiation, d'un cer­
tain nombre d'individus d'une espèce dans un
S€ll1S qui les rapproche d'u[I)J8' autre espèce exis­
tante.. Appliquant cette notion et les méthodes
appropriées à la section Ladanium, M. P. D~N­

SEREAU conclut 'Q1U'8 11181 Cistus ladaniîerus var.
petiolatu.s, Iocalisé en Afr-ique du Noro~ a eu
COIl1l11OO' o\rigilne\ une oontaIIllÎI1Jation du C. ladani­
ferus jpar le C. laurilolius.

Dans le !Il ° 37 dei la Imème' putblication, P. DAN­
SEREAU et AnldJ'é LAFÜND, 3JPlpliquant des mlé­
thodes analog,ue\s aux érahHères l3JUrerntiel11nes
reclherchelI1t ,1'introgrHssion ŒelS IClar8ACJtère.s d~
.J'Acer saccarophorum Koch et de, l'A. nigrum
MilClhx.

Pierre DANSEREAU, L'Erablière laurentienne
1. Valeur d'indice des espèces (p. 66-93). - Les
Erablières de la Gaspésie et les fluctuations du
clim:at (lp. 1-18). - (IIbid., nOS 45 e1t 51, Montréal,
1943 elt 19-4,4).

Pierre DANSEREAU, Brother Morie- Victorin,
F. S. C., 1885-1944, in-S de 8 ;p. avec portrait,
University Press Notre-Dame, Indiana. - Bio­
graphle (en !a.I1!g1lais) du regretté F'rère Mar-ie-
"\T Iolorin. '

Pierre D~NSEREAU, Herborisations lauren­
tiennes, 1. (Extr. du Naturaliste Canadien, 1'945,
p. 125~1'47.

Pierre DANSEREAU, Essai de Corrélation so­
ciologique entre les plantes supérieures et les
poissons de la BeÙ1e du lac Saint-Louis (Ex'tr.
de la Rev. Canadienne de Biologie, t 94'5, p. 369­
41-8, Montréal). - III n'y a pas de parfaite coin­
oidence dynamique des populations végétales et
anirnades, anais le haut degré de constance, de
cer-taines espèces de !poissons en fait de, véri­
tables lc:aracLéristiques sociologiques,

Pierre DANSEREAU, Les Conditions de l'Ace­
riculture (Bull. du Bervice de! Biogiéogr., TI° 1,
déc. 1945, p. 1-512, norn.b. i llustr-ations). - Exten....
sion géogr-aphique, m.ildeu naturel, suoccssion,
maladies, olassifteation des érablières (rnésique,
humide, sèche, dégradée), COulée Ide la sève, ex­
ploitation, bibliographie (très r-iche).

Alunée CAl\'IUS, Le genre Vulpia dans la Flore
française iNotuue sustematicœ, nov. 19143, 'P. 124­
13,2. - Trois groupes quant au mode de chute
des épildets et quant aux étamines (6 espèces
cleistogames, 4 ohasmogames,

A. 'GAl\1US, Le genre Melico. dans la Flore fran­
çaise (Extr. ,Soc. Linn. Lyon, avrrl 1914'4, p. 60­
6:2. - Deux sous-groupes basés sur les mêmes
caractères.

A. CAMUS, Prod1J;its des Chênes {Extr. Rev. Bot.
appl. et Aqric. tropic., 1945, p. 25-37). - Tanin,
liège, .fruits, remèdes (quelques lignes seule­
I1181nt) ,al,cool méthylique, Lruïïes, feuitles pour
vers à soie'.

Alfred BEcHERER, Une plante d'origine incon­
nue : l'Armoise des Frères Verlot (Les Musées
do Genève, 4e ann., n° 4, avril 19/47).~ Trouvée
dans le Tessin, dès 190,2, par 'G.KOHLEH, et prise
alors !piÜur Artemisia Selenqensis Turcz., mais
restée inédite: jusqu'en 19'40, déclarée albondanQe
en 1920, dans ce même Tessin, 'par A. VOIGT
l'A. Yeriotorum, ûnalement, se montre wctu€'l~
lerncnt répandue en ,Buisse, où elle se propage
prodigteusement ; chaque année, dei nouvelles
stations en sont signalées,

'G. E. B. BONNER, Etude [loristique du Jorat
(Thèse Fac. ,Sc. de Lausanne), grand in-8 de
1'28 p., une carte, Londres, Bonner, 194n. - La
Suisse, pourtant si explorée et fouillée" contient
ce,pelIl!danit elllC:ore dei 'Pe/Li,tes régions, ,moins ac­
cHssi,bles uu Imloins inténessantes, IQfuli réseTvent
des surprises à la relClh€(['fohe ,méthodique'. Le
Jorat eln elst une'. ,G'est un vaste 'Pd,ateau fores­
tier du canton de V.aJtid, au N.-E. de LHlusHnne.
M. BONNER e1n a 'étudiilé les Iforêts, les mar:ais, les
prairie's, le'scultures, les ruiss,eraux, les routes
et sentiers, les éboulis et décombres. Puis il a
dressé le c3.Jt1aJogue' des plantes ~8'llIcontréers,

tant par Ilui-.même q:ue plar les !botanistes qui
l'y ont préc:édé (une' soixootaine). Aux Phané...
rogrumes, il a joilI1rt les Ptéridophytes, 1es Mous­
ses, Hépat,i'q't(es et Li,chelI1s, maiS' a ,laissé die
côté les R-ubu,s e,t s~mtplifié les indilc,ations pour
les Hieraciu1n.
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L'aspect sociologique n'e:st 'pas négligé. Un
ourieux ohapître constitue 'un « Essai d'étude
de l'éclairement des associations de 'pliantes dans
les bois» mesuré à Ilia cellule photo-électr-ique,

u.~. BIGO~" et Aug. CHEVALIER, Louis Corbière
(1850-1941) (Exl.r. Bull. Soc. Linn. Norm., Caen,
19,41, :p.95-9'7). - Brève ibiolgratPhie avec
portrait.

j\b1hÔ CORILLIOX, Notes de biologie florale :
allonocmcnt des filets staminau» et des styles
au cours de l'anttièse (Extr. !Jlayenne-Sciences,
19,40, 16 p.). - Sur Silene inflata, Littorella
lacustris, Aiopecurus aqresiis, Anttcoxanttuim
odoratum:

R. COURCELLE, Relevé d' herborisations dans la
!JfayenJle en 1937 et 1938, 7 p. s. d.

ni. DEBRAY, Récolte de Ronces aux environs
du Havre (Extr. Bull. Soc. Linn. Seine-Marit.
jt. 1939, p. 5.4-57). - Liste de 'quarante-deux
espèces sur les cent quatorze de Sudre,

Art.hur l\JIAILLEFER, Les herborisations et la
dessication des plantes pour herbier (Extr, Soc.
Vaudoise Sc. Nat., 1-944, lP. 421-429). ---l Avec
trois figures de séchoir. De très .praüques sug­
gestions.

Arthur l\IAILLEFER, Etude Sur les Alchemilla
de Suisse et des Alpes occidentales de la sec­
tion Brecicaulon Rotlim, sous-section Chiro­
pliulliur: Rot/un. {A. alpina L. et A. conjuncta
Baming! em. Beoherer) (Iihid., 19,44, Ip. 101­
136). - L'auteur H travaillé sur une multltude
d'éohant.illons d'herbier, constitué une eollec­
Lion de tY'P'e's,établi une nouvelle clef e1t distin­
gué un certain nO1l1brel d'espèces nouvelles, Le
prinoipe qui l'a guidé pour étahldr celles-ci fut
de « ne oonsidérer qu'un petit nombre de carac­
tères, f'aci.ies 'à reconnaître, formant dies \paire's
pour les caractères plutôt qualitatifs, des séries
pour les caractères variant par degrés »,

Tandis qUH J. BRIQUET et R. KELLER ne
voyaient dans les espèces de Buser 'que les
variétés d'une seule et rnème espèce, qu'ASCHER­
SOX-GRiEB~ERles suûrordonnalent en une hiérar­
ch ie coinpuquée de sous-espèces, variétés, sous­
variétés et l'ormes, où défilait « tout. 118 Gotha»
des svstématiciens, 1\1. MAILLEFER, après ROTH­
l\IALER distingue comme bonnes espèoos Toutes
les {o~m'es à descendance' constante,

Gela posé, .l'auteur arr-ive au nombre de'
trente-trois espèoes pour l'ancien A. alpina L.,
dont trois nouvelles Bit trois variétés ousé­
riennes 'pirom,ue:s au rang ct'esp èces,

R. DE I..JITARDIÈRE et G.· MALCUIT, Découverte
en Corse du Pinus Halepensis à l'état spontané
(s'ur l'a iCÔLe, des Agrlates) (C. R. Acad. Sc., 28 oct.
1'94'6, t. 22,3, ~p. 688-690).

R. DE L'ITARDIÈHE, Observations sur diverses
espèces adventices de Corse (lIbid.., 27-1-1947,
t. ,224, p. 2,46-,248). - Il s'rugit de Setaria geni­
culata t(Lmk) P. B., elt Aster squamatus (Spreng.)
Hi~ron, tOlUS deux armérilcaillis.

R. DE LITARDIÈRE, Sur quelques plantes de la
flore tyrrhénienne signalées dans les .Corbières
ct les Pyrénées t(E,xLr. Bull. Soc. Hist. lVat., Tou­
l.ouse, t. 81, 1914'6, V. ,157-161). - Lia prés'elllce
de ces eSlpècels (Latniutn corsicum G. G., L. bifi­
dum Cyr., Satureia Corsica Oaruell, Veronica
1'epens D. 'CL} dans Iles Pyréniées parH.ît douteuse.

DIECE:S
Irénée THÉRIOT, Soulaucourt (Haute-Marne),

1859 Fontaine-la-Mallet. (Seime-Inrérieure) ,
25 'mars 19147. Ajprès avoir étudié '11818 Phanéro­
galm1es du temps dei Corbière, T'hér iof se spé­
cialisa dans l'étude Ides Mousses, et partlculiè­
rernent celles des régions voisines du Paciûque
(laissant à M. Potier de la Varde celdes du do­
maine At.lant.iquo). Son herbier phanérogamique
aurait passé, croît-on, au regretté abbé Char­
bonnel. Mais son herbier lbrYJologiqoo, échappé
au désastre, qui fralPlpa sa demeure à la Libé­
ration, €It, rélpeŒ'toJ'ié sur plus de 1.100 fiches, est
légué au Muséum. 'I'hériot comptait par-mi les
plus 'grands hrynlogues contemporains, (P€IU nom­
'breux dans de monde.

OFFRES ET DEMANDES

Le DIRECTEUR de l'Il'\STITUT BOTANIQUE de
STRASBOURG souhaite correspondre avec des
botan istes connaissant Ides stations des plantes
suivantes :CO'mlPosées radiées JI)vés€lntanL des
var-Iétés sans fleurs JirgiUlées tBidene: Erigeron,
Aster, Soiidaqo ...) ; variétés diverses à feuilles
laciniées (Malvacées, Sauges, notamment Sa.lvia
laciniosa, . formes laciniées de Saicia pratensis,
Y erbenaca...) ; Ip!élolries de Scrof'ulariées ilsiqi­
talisi, de Tropœolurn (cas de lia ,ptélorie à lplu­
sieurs éperons et die Ia mélor-ie sans éperons) ;
.anomalies diverses del Tropseolum (fleurs à 9',
10 étamines ou Iplu8, à Ipllus de 3carlpeUe's;
fleurs renversées, à pétallies supérieurs au nom­
bre de trois; types où feu illes non peltées).

'8Ipéoi,alïste des roses {André L,gROY, 4, rue
Grarudvülle, àSail1Jt-Mandé (Seine), cherche à
acheter 1181S œuvres rhodÜillolgiques de l'abbé
GANDOGER, dei l'abbé DEMATRA, de l'abbé HY, de
LINDLEY elL de T'HORY et REDOUTE.

M. DEBRAY, 72, rue Médéric, La Garenne­
Co1ombes (Seine), serait re/connaissant Ml
confrère 'qui il,u i penmettrait de consulter ou
de se Iprocur'er l'ouvrage suivant : K. Ronniqer,
Monoqraphie des Thymus in A. HAYEK, Prodro­
mus Florœ peninsulœ Balcanicse, tome II, pages
337-382.

A céder une centalne de car.tons !pour herbier.
8'adre1sser àM. ARÈNES, 23, avenue deI B€laujeu,
Saint-Iwlaur (Seine,).

Ant. LAFFOl\T, F'feys,sine't, par Privas (Ardè-·
c;he) , jefune hotaniste, éc{hianlg€lrait 'plante1s de la
région :médliteœranéenI1l8' septentriOinale: e't mon­
tagnarde (500-1.000 !m,.) Ic'Ûntre eslpèces du Nord,
d€ l'Ouest eL du gud-.Oue'st.

Le Gérant. : P. FOURNIER.

CHAUMONT. - EVIPRIl\JERIE ANDIUOT FRÈRES
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